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Rien	n’est	primaire…	dans	une	école
primaire	!
La	venue	du	Tzadik,	Amoud	Hatéfila,	Dayan	du	Beth	Din
de	Rav	Karelitz,	HaGaon	Rav	Shimon	Galay	שליט''א
L’inauguration	d’un	réfectoire,	ce	n’est	pas	rien	dans	une	école	!	Mais
quand,	 à	 cette	 occasion,	 on	mérite	 la	 venue	 de	 Rav	 Galay.	 C’est	 un
nom	 que	 chacun	 connaît,	 et	 pour	 cause	 :	 en	 Eretz	 Israël,	 il	 est	 une
adresse	 pour	 toute	 personne	 ayant	 besoin	 d’une	 bénédiction	 ou	 d’un
conseil	dans	tous	 les	domaines	:	éducation,	mariage,	travail	ou	santé.
Alors	 le	 recevoir	est	un	événement.	Notre	école	a	eu	ce	mérite	et	en
conservera	les	effets	positifs.

Une	Hilloula	pour	un	exemple	:	Ra’hel	Iménou
Une	 Hilloula	 est	 toujours	 un	 jour	 important.	 Mais	 quand	 il	 s’agit	 de
notre	mère,	 Ra’hel	 Iménou,	 cela	 va	 encore	 plus	 loin.	 Les	 classes	 de
CE2,	CM1	et	CM2	l’ont	bien	compris	et	l’ont	montré	à	tous.
Bien	 sûr,	 tout	 commence	 par	 l’étude	 :	 en	 préparation	 à	 ce	 grand
rendez-vous	 les	 filles	 ont	 développé	 et	 assimilé	 la	 grandeur
particulière	de	Ra’hel	et	comment	elle	 intercède	pour	chacun	auprès
d’Hachem.
Le	 jour	 même,	 la	 prière	 du	 matin,	 ensemble	 dans	 le	 réfectoire,	 a
donné	 une	 tonalité	 différente,	 comme	 une	 certitude	 qu’elle	 a	 été
entendue.	 Puis	 un	 petit	 déjeuner	 israélien	 a	 récompensé	 ces	 efforts
avec	un	allumage	des	bougies.
Qui	faut-il	féliciter	?	D’abord	les	élèves	qui	ont	si	joliment	participé	!	Et
évidemment	 les	 enseignantes	qui	 ont	 su	 tout	 imaginer	 et	mettre	 en
place	en	un	temps	record	!



A	la	découverte	de	nouveaux	chemins
Dans	 notre	 école	 primaire,	 nous	 savons	 apprendre	 autrement,	 faire
découvrir.	 Les	musées	 parisiens	 en	 sont	 une	merveilleuse	 occasion.
Mais,	 cette	 fois,	 le	 coût	 du	 carburant	 a	 attiédi	 les	 enthousiasmes.
Alors,	à	nouvelles	conditions,	nouveaux	chemins.	A	 l’initiative	de	nos
enseignantes,	les	ateliers	sont	venus	dans	les	locaux	de	l’école	!
Découvrir	 notre	 planète,	 son	 fonctionnement	 par	 une	 animation
interactive,	c’était	un	beau	défi…	brillamment	relevé	!

Une	classe	d’adaptation	(CLAD),	qu’est-ce	que	c’est	?
Notre	école	a	vu	ces	dernières	années	ses	classes	doubler.	C’est	une
belle	 réussite	 mais	 l’effectif	 important	 dans	 une	 classe	 rend	 plus
difficile	 le	 travail	 individualisé	 et/ou	 le	 travail	 en	 pédagogie
différenciée	comme	certains	enfants	en	auraient	besoin.	
Tout	d’abord,	des	heures	d’accompagnement	(APC)	ont	été	mises	en
place	pour	aider	les	élèves	en	difficulté.	Elles	s’appelleront	des	heures
de	réussite.	
Et	puis,	notre	école	a	également	le	souci	de	l’inclusion	:	il	faut	donner
à	 tous	 le	 moyen	 de	 progresser.	 C’est	 pourquoi	 nous	 ouvrons	 un
nouveau	projet	:	la	CLAD.	
Il	 s’agit	 de	 faire	 réussir	 les	 élèves	 en	 grandes	 difficultés	 tout	 en
respectant	 le	 rythme	 de	 chacun,	 de	 faire	 émerger	 un	 sentiment
d’appartenance	à	 l’école	et	 la	classe,	et	aussi	 leurs	compétences	en
respectant	3	axes	:	social,	cognitif	et	éducatif.	Pour	cela,	cette	classe
fonctionnera	à	très	petits	effectifs	et	selon	le	principe	de	«	un	pour	un
»	qui	a	su	faire	ses	preuves	auprès	de	nombreux	enfants.	
Une	grande	idée	fonde	toute	la	démarche	:	reprendre	confiance	en	soi
et	en	sa	réussite.	Car	l’intelligence,	loin	d’être	une	qualité	figée,	peut
être	modifiée	;	elle	réside	d’abord	dans	la	capacité	à	apprendre.	
Faisons	confiance	à	l’école	et	surtout	à	nos	enfants	pour	y	parvenir	!
	

Et	tout	est	principal…	dans	le	secondaire
!
Du	côté	des	garçons
	
Le	soutien,	c’est	bien	!
Les	 mathématiques	 et	 la	 physique-chimie	 sont	 aujourd’hui	 des	 clés
d’entrée	dans	le	supérieur.	Une	préoccupation	:	surtout	ne	pas	laisser
s’installer	de	lacunes.	Pour	cela,	dans	toutes	les	classes,	1h	à	1h30	de
soutien	est	proposé	avec	les	enseignants.	Et	les	vacances	scolaires	ne
sont	pas	négligées	:	60	heures	de	soutien	sont	là	pour	tous	les	élèves
(collège	et	lycée).

La	joie	de	Souccot
«	Celui	qui	n’a	pas	vu	la	joie	de	Sim’hat	Beth	Hachoéva		n’a	jamais	vu
de	 joie	 de	 sa	 vie	 »	 dit	 le	 Talmud.	 A	 l'initiative	 de	 plusieurs	 parents,
dont	 le	 soutien	 financier	 et	 technique	 doit	 être	 salué,	 les	 élèves	 de
l’école	de	garçons	ont	pu	en	faire	l’expérience.	C’était	une	première,
et	 elle	 doit	 être	 saluée	 !	 Des	 discours,	 une	 Soucca	 géante,	 une
ambiance	musicale…	et	des	pizzas	:	un	nouveau	rendez-vous	est	né	!

La	visite	du	Rav	Yankel	Abergel
Ecouter	la	parole	d’un	Rav	est	toujours	une	chose	précieuse.	Ainsi,	les
élèves	ont	pu	encore	mieux	percevoir	le	privilège	dont	ils	jouissent	de
pouvoir	étudier	la	Torah…	en	particulier	à	Merkaz	Hatorah.

Les	conseils	de	mi-trimestre
N’oublions	surtout	pas	le	quotidien	de	l’école	!	Les	conseils	ont	eu	lieu
accompagnés	d’une	journée	pédagogique	pour	le	Kodech	comme	pour
le	 ‘Hol.	 Un	 seul	 objectif	 :	 évaluer	 les	 difficultés	 éventuelles	 et	 y



remédier	immédiatement.	La	réussite	de	tous	nos	élèves	est	à	ce	prix
!

Le	devoir	de	mémoire
Le	22	novembre,	 tous	 les	élèves	de	terminal	se	rendent	à	Auschwitz
pour	 un	 voyage	 de	 conscience	 et	 de	 mémoire.	 Nous	 n’oublierons
jamais	 ce	 que	 nous	 sommes,	 l’histoire	 que	 nous	 portons	 et	 notre
engagement	pour	l’avenir.	En	partenariat	avec	le	Mémorial	de	la	Shoa.

Du	côté	des	filles
Le	soutien	:	tout	un	projet	!
Les	 «	 années	 Covid	 »	 ont	 laissé	 des	 traces	 :	 lacunes	 scolaires
amplifiées,	 apparition	 de	 nouvelles	 difficultés.	 A	 Merkaz	 Hatorah,	 la
réponse	existe	:	le	soutien	scolaire	pensé	et	organisé	pour	aplanir	les
écarts	de	niveau	existant	au	sein	des	classes.	Mais,	pour	être	efficace,
il	doit	se	décliner	sous	des	formes	adaptées	:
1	-	Aménagement	spécifique	mis	en	place	pour	l’élève,
2	 -	 Engagement	 réciproque	 des	 parents	 et	 de	 l’établissement	 dans
l’entreprise,
3	-	Heures	de	soutien	mises	en	œuvre	par	les	enseignants	dans	ou	en
dehors	de	la	classe,
4	-	Soutien	scolaire	préventif.
La	réussite	sera	au	rendez-vous,	elle	est	au	bout	de	l’effort	commun	!

Et	jour	après	jour…
Pour	toutes
Un	 Mélavé	 Malka	 festif	 et	 musical	 a	 lieu	 le	 3	 décembre	 à	 l’école,
organisé	entièrement	par	les	terminales…	avec	un	thème	surprise	!
D’ici	 là,	 un	 grand	 concours	 interactif	 pour	 les	 élèves	 du	 collège	 sur
l’ensemble	du	Séfer	Berechit	est	organisé	par	Rav	Akoun	avec	 l’aide
de	 l’équipe	 pédagogique	 de	 Kodech.	 Au	 programme	 :	 quiz
hebdomadaire	par	 classe,	 le	premier	a	eu	 lieu	 le	17	novembre	avec
toutes	les	classes	de	la	6ème	à	la	3ème.
	
Et	par	classe
Une	chorale	réunit	 les	volontaires	une	heure	par	semaine	pendant	 la
pause	déjeuner,	avec	‘Hanouka	en	perspective.	A	suivre…
Un	 Chabbat	 plein	 a	 eu	 lieu	 le	 18	 novembre	 pour	 les	 6ème	 et	 les
5ème…	à	Auxerre	qui	a	rarement	eu	le	mérite	d’une	telle	élévation.

La	 Tsedaka	 s’apprend	 avec	 les	 gestes	 de	 bonté	 :	 le	 31	 octobre,	 la
classe	de	3ème	a	visité	les	locaux	de	l’association	Mazone	à	Pantin	et
a	pu	aider	à	préparer	les	colis.
Quant	au	respect	dû	aux	anciens,	c’est	un	impératif	:	le	23	novembre,
la	 classe	 de	 seconde	 rend	 visite	 à	 la	 maison	 de	 retraite	 Claude
Kelman.
Ce	qui	unit	tous	les	élèves	sans	distinction



Une	prise	de	conscience	pour	aujourd’hui
Les	 Institutions	 Merkaz	 Hatorah	 ont	 décidé,	 cette	 année,	 de
sensibiliser	chacun	au	danger	représenté	par	les	smartphones,	qui	va
beaucoup	 plus	 loin	 que	 leur	 aspect	 «	 séduisant	 »…	Une	 première
conférence	a	 eu	 lieu	 autour	de	 ce	 sujet,	 qui	 a	 attiré	plus	de
300	personnes	le	21	septembre	dernier.
	
D’autres	 événements	 suivront	 sur	 ce	 thème.	 Ne	 l’oublions	 pas	 :	 les
enjeux	sont	 forts	et	 l’urgence	est	criante.	Nous	 le	devons	tous	à	nos
enfants.

Le	mot	du	Roch	Yechiva	שליט''א
Au	moment	du	miracle	de	 'Hanoucca,	 tout	 le	peuple	 juif	ne	 s'était	pas	encore
repenti.	 Ce	 n'était	 qu'un	 petit	 groupe	 qui	 combattit	 les	 Grecs.	 La	majorité	 du
peuple	 juif	 était	 embourbée	 dans	 les	 fautes.	 Mais,	 après	 la	 victoire	 des
‘Hashmonaim	et	le	miracle	de	la	fiole,	le	peuple	se	repentit.	De	même	qu’avec
un	tout	petit	peu	d'huile,	 la	Ménorah	put	rester	allumée	pendant	huit	 jours,	de
même	quelques	juifs	fidèles	à	la	Torah	sauvèrent	miraculeusement	tous	les	Juifs.
Nous	devons	comprendre	que	 le	miracle	de	 'Hanoucca	est	différent	des	autres
miracles	car	 il	se	produisit	à	une	époque	où	seule	une	minorité	en	était	digne.
C’est	pourquoi	sa	commémoration	fut	établie	pour	toutes	les	générations.	C’est
l’allusion	du	Al	Hanissim,	où	nous	disons	que	Hachem	a	livré	"le	grand	nombre
entre	 les	mains	 de	 quelques-uns"	 -	 peu	 nombreux	 non	 seulement	 par	 rapport
aux	 Grecs,	 mais	 peu	 nombreux	 aussi	 par	 rapport	 au	 peuple	 juif.	 	 Pour	 cette
raison,	leur	victoire	constitua	un	miracle	d'exception.	(Rabbi	David	Kviat	d'après
le	'Hafetz	'Haïm)
	
C’est	là	notre	défi	:	être	les	‘Hashmonaïm	d’aujourd’hui.
	
Rabbi	Yehouda	Toledano
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